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Société	internationale	d’ergologie	(SIE)	

Assemblée	générale	2021	
	

Procès-Verbal	
	
	
L’Assemblée	générale	de	la	SIE	s’est	tenue	le	12	mai	2021	en	visio-conférence.	Trente-trois	
adhérents	étant	présents	ou	représentés	sur	un	total	d’adhésions	de	trente-huit,	le	quorum	
est	atteint	(voir	feuille	de	présence	ci	jointe),	et	l’Assemblée	générale	commence	à	17h15.	
	
L’ordre	du	jour	figurant	dans	la	convocation	a	été	respecté.	
	
	

***	
	
	
Rapport	d’activité	du	Président	
	
Le	Président	présente	ce	qui	a	été	fait	depuis	l’Assemblée	générale	2018.		
	
• Concernant	 les	 limites	et	champs	de	la	responsabilité	de	la	SIE,	 il	explique	que	celle-ci	a	

toujours	eu	de	grandes	ambitions	et	elle	doit	en	avoir.	Elle	a	pour	 l’instant	des	moyens	
limités	 qu’il	 faut	 mesurer	 (faibles	 moyens	 financiers,	 faibles	 soutiens	 institutionnels,	
bénévolat	intégral).	Pour	évaluer	son	activité,	il	faut	donc	distinguer	ce	qu’elle	assume	en	
propre	et	qui	lui	parait	indissociable	de	son	existence	même,	et	toutes	initiatives	qu’elle	
ne	peut	prendre	en	charge	elle-même	mais	qu’elle	soutient	et	valorise.	

	
• Concernant	les	projets	du	précèdent	rapport	d’orientation	de	2018,	le	Président	rappelle	

ce	 qui	 y	 avait	 été	 discuté	:	 le	maintien	 et	 le	 développement	 des	 canaux	 d’information,	
l’avenir	 de	 la	 revue	Ergologia,	 un	projet	 d’un	«	 Institut	 d’Ergologie	 hors	 les	murs	 »,	 un	
projet	de	réseaux	de	formations	ergologiques	de	statuts	et	rattachements	institutionnels,	
un	 projet	 de	 fabrication	 coopérative	 d’outils	 de	 formations	 sur	 les	 «	 fondamentaux	 de	
l’ergologie	»,	un	ou	des	séminaires	publics.	

	
• Concernant	le	fonctionnement	de	la	société,	comme	toutes	les	organisations,	le	Président	

explique	 que	 les	 initiatives	 ont	 été	 largement	 freinées	 à	 partir	 de	 mars	 2020	 par	 la	
pandémie.	 Néanmoins	 le	 Secrétariat	 et/ou	 le	 Bureau	 se	 sont	 réunis	 14	 fois	 depuis	 la	
dernière	Assemblée	générale	(2018).	Le	Secrétariat	a	envoyé	aux	adhérents	deux	textes	
exprimant	 sa	 préoccupation	 sur	 la	 gestion	 de	 la	 pandémie,	 et	 un	 texte	 sur	 l’appel	 aux	
respects	des	libertés	universitaires	au	Brésil	(voir	le	site	de	la	Société).		
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• La	préparation	du	Congrès	 reste	 le	 chantier	majeur	de	 la	 Société	 :	 lieu	d’hébergement,	
financements,	 choix	 du	 thème,	 appel	 à	 communications,	 évaluation	 et	 répartition	 des	
textes	 proposés.	 Les	 difficultés	 ont	 été	 majeures	 pour	 ce	 5è	 Congrès	 en	 raison	 de	 la	
pandémie.	Pendant	plusieurs	mois,	 sous	 la	 responsabilité	de	Marianne	Lacomblez	et	de	
Liliana	 Cunha,	 qui	 avaient	 accepté	 de	 l’organiser	 à	 l’Université	 de	 Porto,	 de	 longues	
discussions	ont	eu	 lieu	 fin	2020	et	début	2021	sur	 le	 report	de	 la	date	et	 les	modalités	
pratiques.	Une	planification	a	finalement	été	retenue	par	le	Bureau,	longuement	étudiée	
par	nos	deux	collègues,	un	travail	magnifique	qui	permet	finalement	de	tenir	ce	Congrès	
avec	 cet	 inévitable	 retard.	 Encore	 merci	 à	 elles.	 Cette	 préparation	 de	 Congrès,	 qui	
absorbe	 tellement	 le	 travail	 de	 la	 direction,	 a	 néanmoins	 un	 impact	 chaque	 fois	 plus	
palpable	 dans	 la	 création	 d’un	 réseau	 international	 d’échanges,	 de	 collaborations,	
d’interactions	amicales	et	intellectuelles	qui	crédibilise	cette	«	sensibilité	ergologique	»,	la	
pousse	en	avant	pour	s’approfondir	et	approfondir	ses	interventions	et	échanges	dans	la	
vie	 sociale	 et	 scientifique.	 En	 l’absence	 de	 ces	 Congrès,	 on	 peut	 penser	 que	 cette	
communauté	de	pensée	se	disperserait	et	se	déliterait.	

	
• Concernant	 la	 revue,	 le	Président	 indique	qu’elle	a	 très	bien	 fonctionné,	avec	Admardo	

Gomes	Jr	et	Monica	Bianco	qui	ont	bien	voulu	assurer	la	codirection	côté	brésilien.	Qu’ils	
soient	vivement	remerciés.	Durant	ce	temps,	Dominique	Efros	a	continué	d’assurer	avec	
sa	 compétence	et	 sa	 rigueur	 la	 direction	 générale,	 et	 le	 pilotage	du	Comité	de	 lecture.	
Néanmoins,	son	départ	à	la	retraite,	le	souhait	de	renouvellement	côté	brésilien	et	divers	
problèmes	dont	 celui	de	 l’indexation	de	 la	 revue	ont	 conduit	 le	Bureau	à	proposer	une	
poursuite	sur	de	nouvelles	bases.		

	
• Concernant	 les	canaux	d’information,	Tine	Roth	a	accepté	de	gérer	 le	 site	Ergologia.org	

qui	 a	 pu	 pêcher	 par	manque	 d’actualisation,	 ce	 dont	 nous	 sommes	 tous	 responsables,	
faute	 de	 l’alimenter	 en	 temps	 réel.	 Liliana	 Cunha,	 en	 plus	 de	 ses	 responsabilités	 de	
Secrétaire,	 a	 pris	 l’initiative	 de	 produire	 trois	 Newsletters.	 Le	 projet	 de	 plate-forme	
coopérative,	 si	 prometteur,	 n’a	 pu	 aboutir	 mais	 les	 outils	 créés	 par	 le	 groupe	
Animergologie	en	reprend	des	éléments	substantiels	et	des	interactions	sont	à	envisager	
avec	le	projet	initial	d’Eric	Antoni.	
	

• Concernant	 les	 initiatives	 soutenues	 par	 la	 SIE,	 sur	 le	 projet	 de	 réseaux	 de	 formations	
diversifiées	avec	validation	institutionnelle	et	le	projet	de	fabrication	coopérative	d’outils	
pédagogiques,	 des	 efforts	 ont	 été	 tentés	 qui	 pour	 l’instant	 n’ont	 pas	 encore	 abouti.		
Néanmoins,	malgré	le	tapis	retiré	sous	les	pieds	de	l’Ergologie	en	France	par	Aix-Marseille	
Université,	 et	 avant	 le	démarrage	de	 la	pandémie,	 plusieurs	 initiatives	notables	 avec	 le	
soutien	 de	 la	 Société	 et	 la	 participation	 de	 plusieurs	 de	 ses	membres	 ont	manifesté	 la	
vitalité	de	nos	engagements.	Deux	importantes	initiatives	d’avenir	:		

	 -	La	tenue	du	premier	Symposium	latino-américain	d’ergologie,	à	l’Université	fédérale	de	
Porto	 Seguro	 (Brésil,	 Etat	de	Bahia),	 en	2019	 :	 grande	 réussite,	 grâce	à	 l’énergie	d’Enio	
Rodrigo	 da	 Silva	 et	 de	 son	 équipe.	 Voir	 la	 synthèse	 dans	 le	 numéro	 23	 d’Ergologia,	 et	
rendez-vous	a	été	pris	pour	un	second	Symposium	à	Belem,	en	2021	(ou	plus	tard	?),	avec	
le	souci	d’élargir	davantage	les	participations	hispano-américaines.		

	 -Le	 projet	 de	 Société	 française	 d’ergologie,	 transformé	 en	 projet	 d’Institut	 d’Ergologie	
«	hors	 les	 murs	 »	 (de	 l’Université)	 a	 donné	 lieu	 à	 une	 réunion	 d’étude	 à	 Toulouse	 le	
16/01/2019	 (une	 vingtaine	 de	 participants)	 préparant	 trois	 journées,	 du	 25	 au	 27	
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/10/2019,	«	Actualité	du	 travail,	densité(s)	de	 l’activité	et	perspectives	de	 l’ergologie	».	
Ces	journées,	suivies	par	plus	de	quarante	participants	venus	de	France	et	de	Suisse,	ont	
été	 préparées	 notamment	 par	 Christine	 Castejon,	Muriel	 Prévot-Carpentier	 et	Marcelle	
Duc.	 Hébergées	 par	 le	 Centre	National	 de	 la	 Fonction	 Publique	 Territoriale	 à	 Paris,	 ces	
journées	 ont	 été	 l’occasion	 d’un	 bilan	 collectif	 approfondi	 et	 ont	 débouché	 sur	 la	
constitution	d’un	collectif	de	4	participants,	qui	ont	créé	 le	groupe	Animergologie,	dont	
les	projets	de	canaux	d’information	et	d’outils	coopératifs	sont	déjà	en	mesure	de	donner	
une	nouvelle	dimension	aux	 initiatives	créatrices	des	réseaux	de	sensibilité	ergologique,	
et	à	en	créer	de	nouvelles.		

	 D’autres	 initiatives	 nouvelles	 manifestent	 également	 le	 dynamisme	 des	 réseaux	
ergologiques,	avec	participation	de	membres	du	Bureau	de	la	Société	:		

	 -Les	4	Séminaires	«	Ergologie	et	Philosophie	sociale	du	travail	»,	très	suivis,	hébergés	par	
Eric	 Hamraoui	 au	 CNAM,	 Paris,	 de	 Novembre	 2018	 à	 Juin	 2019,	 avec	 des	 conférences	
initiales	 de	 Muriel	 Prévot-Carpentier,	 Eric	 Hamraoui,	 Renato	 Di	 Ruzza	 et	 Christine	
Castejon.		

	 -Participation	aux	cours	«	Dialogos		locais,	nacionais	e	internacionais	sobre	pandemia	da	
Covid	em	diferentes	contextos	»,	organisés	à	l’Université	Fédérale	du	Piavi,	Brésil,	sous	la	
responsabilité	d’Edna	Goulart,	de	Novembre	2020	à	Mars	2021.	

	 -Participation	 aux	 «	cafés	 ergologiques	 toulousains	»,	 organisés	 par	 Marcelle	 Duc	 et	
Jacques	Rollin.	

	 -Participation	 au	 DESU	 Ergologie	 et	 Management,	 d’Aix-en-Provence,	 à	 partir	 de	
Décembre	2020.	

	 -Participation	 à	 deux	 journées	 de	 travail	 organisés	 par	 Ergologic,	 Février	 et	 Novembre	
2020,	société	créée	à	Digne	par	Jean-Pierre	Pesce,	Eric	Agate	et	Serge	Percepied	(voir	site	
Ergologia.org).		

	 A	 cela	 s’ajoute	 suite	 à	 la	 proposition	 d’Eric	 Hamraoui,	 la	 constitution	 d’un	 groupe	 de	
travail	 engagé	 dans	 la	 construction	 d’un	 certificat	 d’Ergologie,	 sous	 la	 forme	 de	 4	
modules,	 devant	 figurer	 dans	 le	 programme	 de	 formation	 du	 CNAM	 de	 Paris.	 Des	
décisions	devraient	être	prises	dans	les	mois	qui	viennent.	

	
•	 Concernant	 les	publications,	en	cette	période	entre	 les	deux	Congrès,	 rarement	 il	 y	eut	

autant	 de	 publications	 d’adhérents	 ou	 de	 proches	 de	 notre	 Société	 ou	 de	 personnes	
intéressées	par	l’ergologie.	Le	Président	renvoie	aux	divers	sites,	signalant	simplement	:		
-Trois	 ouvrages	 au	 moins	 :	 Le	 Philosophe	 et	 l’Enquête	 de	 terrain,	 le	 cas	 du	 travail	
contemporain,	 co-dirigé	 par	 M.	 Prévot-Carpentier,	 avec	 plusieurs	 contributions	
«	ergologiques	»,	Octarès	Editions,	2020	 ;	Agir	Humain	et	Production	de	Connaissances,	
de	R	Di	Ruzza	&	Y.	Schwartz,	Presses	Universitaires	de	Provence,	2021	;	Travail,	Ergologie	
et	Politique,	Textes	et	Postface	de	Y.	Schwartz,	rassemblés	et	commentés	par	C.	Castejon	
et	J.	Rollin,	La	Dispute,	2021.		
-Dans	la	revue	T.A.F	(Travailler	au	Futur),	n°3,	un	dossier	sur	l’Ergologie,	n°	4	un	entretien	
d’Y.	Schwartz	avec	Christine	Martin	et	Théo	Simon.		
-A	 cela	 s’ajoutent	 plusieurs	 traductions	 en	 portugais	 de	 textes	 ergologiques	 (grâce	 à	
Jurandir,	Decio	Rocha,	Ananyr	Porto	Fajardo),	une	 réédition	à	Rio	de	 Janeiro	d’un	 texte	
d’Ivar	Oddone	 et	 collaborateurs,	Ambiente	 de	 Trabalho	 :	 a	 luta	 dos	 trabalhadores	 pela	
saude	(Octobre	2020),	avec	participation	notamment	de	M.	Lacomblez	et	Y.	Schwartz,	et	
la	participation	aux	hommages	à	Cecilia	da	Souza	lors	de	son	départ	à	la	retraite	(ouvrage	
collectif,	vidéo	et	réunion	en	visio).		
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-Enfin	 de	 nombreuses	 thèses	 ont	 été	 soutenues,	 utilisant	 et	 interrogeant	 l’ergologie,	
notamment	au	Brésil	et	particulièrement	à	Belo	Horizonte.	
-Il	faudrait	ajouter	à	cela	de	nombreux	et	substantiels	articles.		

Le	Président	précise	que	ces	diverses	productions	sont	à	mettre	au	crédit	de	leurs	auteurs,	et	
non	pas	à	l’actif	de	la	SIE.	Mais	nous	sommes	persuadés	que	la	pérennité	de	notre	Société	et	
l’extension	 de	 ses	 échanges	 et	 réseaux	 créent	 des	 conditions	 favorables	 pour	 tester	 des	
convictions	 ergologiques,	 les	 mettre	 à	 l’épreuve	 de	 terrains	 nouveaux	 et	 engager	 des	
coopérations	multiformes.		
	

***	
	
Rapport	d’orientation	du	Président	
	
Le	Président	présente	le	Rapport	d’orientation.	
	
1	/De	grandes	ambitions,	mais	quelques	fragilités	à	corriger	:		
- augmenter	les	adhésions,	et	agir	sur	un	meilleur	recouvrement,	envisager	si	possible	des	

adhésions	institutionnelles	et	des	co-financements	pour	des	événements	organisés	par	ou	
dans	le	cadre	des	activités	de	la	Société	

- tenter	 d’alléger	 le	 bénévolat	 par	 des	 soutiens	 institutionnels,	 universitaires	 si	 c’était	
possible	et	surtout	pour	l’aide	à	la	fabrication	de	la	revue		

- continuer	à	renouveler	et	rajeunir	la	Direction.	Certes	les	charges	sont	lourdes	pour	tout	
le	 monde,	 mais	 on	 ne	 manque	 pas	 de	 personnalités	 plus	 jeunes	 que	 les	 membres	
fondateurs,	 et	 l’avenir	 de	 notre	 Société	 passe	 par	 leur	 prise	 de	 responsabilité,	 comme	
Liliana	Cunha	par	exemple	a	accepté	de	le	faire	lors	de	la	dernière	Assemblée	générale.	

	
2/	En	ce	qui	concerne	ce	qui	est	de	la	responsabilité	propre	de	la	Société.		
	
Le	 6è	 Congrès.	 Quels	 volontaires	 pour	 l’organisation	?	 Ce	 serait	 au	 tour	 d’un	 espace	
francophone,	 après	 deux	 Congrès	 en	 terre	 (si	 l’on	 peut	 dire	 pour	 ce	 Congrès-ci...)	
lusophone	:	 France	?	 Suisse	 romande	?	 Québec	?	 La	 Belgique	?	 Ou	 alors	 d’autres	 pays	
européens,	l’Italie	?	L’Espagne	?	La	Grande	Bretagne	?	Il	faudrait	le	tenir	en	2023.	Le	thème	?	
Le	 Président	 se	 dit	 favorable	 à	 une	 question	 comme	:	 quelle	 est	 la	 «	professionnalité	
ergologique	»	?	 Un	 «	métier	»	?	 Une	 philosophie	 de	 toute	 intervention,	 en	 recherche,	 en	
formation,	dans	 les	activités	de	travail	?	Quelle	plus-value	?	Edouard	Orban	propose	que	la	
question	de	libérer	le	travail	soit	le	thème	du	prochain	Congrès.		
	
Concernant	 la	 Revue,	 un	 processus	 de	 discussion	 est	 engagé	 et	 le	 Président	 demande	 à	
Renato	Di	Ruzza	de	présenter	les	propositions	principielles	retenues.		

1. Le	premier	principe	vise	à	préserver	ce	qui	 fait	 l’originalité	de	 la	revue	:	 l’ouverture		
non	seulement	aux	universitaires	mais	aussi	à	tous	ceux	qui	sont	susceptibles	de	faire	
progresser	 la	 réflexion	 ergologique.	 L’originalité	 de	 son	 organisation	 :	 textes	
académiques,	conférences,	 journées	d’études	et	colloques,	commentaires,	notes	de	
lectures,	etc.	

2. Le	deuxième	principe	proposé	concerne	le	passage	d’une	revue	franco-brésilienne	à	
une	 revue	 internationale.	 Cela	 signifie	 que	 la	 langue	 dans	 laquelle	 sont	 écrits	 les	
textes	peut	être	l’anglais	le	français,	l’espagnol,	ou	le	portugais.	
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3. Le	 troisième	 principe	 concerne	 la	 direction	 de	 la	 revue.	 Le	 Bureau	 propose	 la	
candidature	d’Abbdalah	Nouroudine	en	qualité	de	directeur	de	 la	 revue.	Le	Bureau	
propose	d’adjoindre	a	ce	directeur	des	directions	adjointes	par	zone	géographique-
linguistique.	Ces	directions	seraient	en	charge	de	la	qualité	scientifique	et	éditoriale.	
Chacune	 pourrait	 s’organiser	 comme	 elle	 le	 souhaite.	 Pour	 la	 zone	 francophone	 le	
Bureau	 siggère	 la	 candidature	 de	 Jean	 Luc	 Denny	 (qui	 se	 propose	 également	 de	
s’occuper	de	l’indexation).	Ingrid	Dromard	se	dit	prête	à	collaborer	avec	lui		ainsi	que	
Luc	 Justet	qui	pourra	se	 joindre	au	groupe	;	par	ailleurs	Alvaro	Casa	et	Daniel	Roca	
pourraient	 s’occuper	 de	 la	 zone	 hispanophone,	 et	 Fatima	 Toumbia	 de	 la	 zone	
africaine.		

	
Les	canaux	de	communication	:	si	Liliana	Cunha	et	Tine	Roth	sont	d’accord	pour	poursuivre	la	
Newsletter	et	le	site	ergologia.org,	le	Président	demande	à	tous	d’actualiser	en	permanence	
ces	 canaux.	 Par	 ailleurs,	 Animergologie	 ouvre	 de	 nouvelles	 perspectives.	 Ce	 collectif	
(Barthélemy	Durrive,	Christine	Halapi,	Christine	Martin,	 Jacques	Rollin,	Marcelle	Duc,	Théo	
Simon)	s’est	créé	après	les	rencontres	d’octobre	2019	à	Paris.	Il	existe	tout	d’abord	une	liste	
de	 diffusion	 (ergologieliste@groupes.renater.fr)	 qui	 permet	 de	 rendre	 disponibles	 des	
informations	et	de	 s’informer	 réciproquement	 sur	 les	 réalisations	des	uns	et	des	autres.	 Il	
existe	 également	 l’outil	 wiki	 :	 http://wiki-ergo.wikidot.com/,	 l’outil	 carnet	 des	 initiatives	
ergologie	 hébergé	 par	 Hypothèses.org.	 Le	 groupe	 organise	 aussi	 des	 manifestations	:	 les	
journées	 :	 vivre	 et	 faire	 vivre	 l’ergologie	 qui	 se	 tiendront	 du	 08	 au	 10	 octobre	 2021	 à	
Strasbourg.	Le	Président	souligne	qu’il	serait	souhaitable	qu’un	responsable	communication	
soit	nommé	pour	apporter	toute	l’aide	nécessaire	à	la	coordination	de	ces	canaux.	
	
3/	En	ce	qui	concerne	les	initiatives	que	la	Société	doit	continuer	à	soutenir	activement,	dans	
la	limite	de	ses	responsabilités	:	les	suites	du	Symposium	latino-américain	de	Porto	Seguro,	
le	 soutien	 à	 toutes	 les	 initiatives	 d’Animergologie,	 dont	 les	 animateurs	 sont	 conviés	 aux	
réunions	de	Bureau,	Les	Dialogues	internationaux	organisés	par	Edna	Goulard	à	l’Université	
du	Piavi,	Térésina,	sur	les	gestions	de	la	pandémie,	les	divers	enseignements	d’ergologie	qui	
se	développent	 sur	Aix-Marseille	 et	 dans	divers	 cursus	 en	 France	et	 ailleurs,	 les	 initiatives	
nombreuses	 de	 nos	 ami(e)s	 toulousain(e)s,	 les	 Journées	 d’Ergologic	 à	 Digne,	 celles	
organisées	à	Strasbourg,	à	Delémont	dans	le	Jura	Suisse	...,	et	bien	sûr,	la	mise	au	point	d’un	
certificat	d’Ergologie	au	CNAM	à	Paris.	
	
4/	En	ce	qui	concerne	les	axes	d’orientation,	4	principaux	sont	proposés	:		

- Poursuivre	 le	 soutien	 aux	 initiatives	 engagées	 :	 développement	 des	 «	fondamentaux	»,	
créer	 des	 points	 de	 débats	 et	 d’échanges,	 avancer	 sur	 des	 initiatives	 de	 transformation	
sociale.	Mais	dans	cette	dynamique,	deux	types	d’initiative	sont	à	prioriser.	

- Poursuivre	et	créer	de	nouveaux	lieux	de	formation,	animés	par	des	postures	DDTP	
- Selon	 les	 circonstances	 et	 les	 opportunités,	 ce	 peut	 être	 des	 formations	 à	 dominante	

ergologique,	 ou	 des	 modules	 participant	 à	 des	 enseignements	 relevant	 d’autres	
dominantes,	occasions	d’échanges	intellectuels.		

- Pourquoi	 initiatives	 à	 prioriser	?	 Pour	 renouveler	 de	 nouvelles	 générations	 à	 sensibilité	
ergologique,	 et	 pourvues	 de	 titres	 universitaires	 (master,	 doctorat)	 les	 rendant	 aptes	 à	
porter	ces	démarches	dans	 les	 institutions	universitaires	et/ou	exercer	des	responsabilités	
dans	la	vie	sociale	et	économique.		
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- Dans	 la	 dynamique	 de	 ces	 deux	 axes,	 tenter	 de	 développer	 ou	 même	 de	 recréer	 des	
relations	contractuelles	avec	le	monde	du	travail,	avec	les	entreprises.		

- Sur	ce	dernier	point	:	 la	poursuite	des	rencontres	Ergologie-Travail-Développement,	qui	se	
sont	 tenues	à	Maputo	 (2007),	Belo	Horizonte	 (2009),	Tlemcen	 (2013),	Porto	 (2015)	parait	
toujours	essentielle,	en	témoigne	le	thème	de	ce	5è	Congrès.		
	

***	
	
Rapport	financier	de	la	trésorière	
	
La	trésorière	présente	quelques	données	figurant	dans	le	rapport	concernant	la	période	qui	
s’étend	de	septembre	2018	à	mai	2021.	
	
Recettes	2021	
Report	2020	:	4125,37€	
Adhésions	:	38	adhérents	au	06	mai	2021	:	895	€	
Dons	:	1166€	
Total	6186,37€	
	
Dépenses	
Cotisation	association	(frais	bancaires)	5,6	x	12	:	-28€	
AMU	PUP	Aide	à	publication	:	-1055€	
Total	:	-1083€	
	
Solde	au	06	mai	2021	5103,37€	
	

***	
	
Votes	sur	les	rapports	
		
Après	une	discussion	qui	a	permis	de	préciser	un	certain	nombre	de	points	évoqués	par	 le	
Président,	l’Assemblée	générale	procède	aux	votes	des	trois	rapports.	
	
33	participants	
	
Rapport	financier	:	0	vote	contre	/	0	abstention	:	33	votes	pour		
Rapport	d’orientation	:	0	vote	contre	/	0	abstention:	33	votes	pour		
Rapport	D’activité	:	0	vote	contre	/	0	abstention:	33	votes	pour		
	
Les	3	rapports	sont	adoptés		
	

***	
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Changement	des	statuts	de	la	SIE	(changement	du	siège	social)	
	
Conformément	 au	 Procès-verbal	 de	 la	 réunion	 du	 Bureau	 de	 la	 Société	 Internationale	
d’Ergologie	 du	 17	 janvier	 2019,	 le	 siège	 social	 de	 l’association	 est	 transféré	 à	 l’adresse	
suivante	:	 114	 rue	 de	 Reuilly,	 75012	 PARIS	 (qui	 remplace 253,	 boulevard	 Voltaire,	 75011. 
Paris).	
	
0	vote	contre	/	0	abstention	:	33	votes	pour	
Le	changement	d’adresse	de	la	domiciliation	de	la	Société	est	adopté	
	

***	
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Election	du	Bureau		
	
Les	candidats	au	Bureau	sont	à	jour	de	leur	cotisation	
	
	
1) Yves	Schwartz,	Président	:	yves.schwartz@univ-amu.fr		
2) Liliana	Cunha,	Secrétaire	générale	:	secretaire.sie@gmail.com		
3) Ingrid	Dromard,	Trésorière	:	tresorerie.sie@gmail.com		
4) Renato	Di	Ruzza,	Délégué	général	:	renato-sie-dg@orange.fr		
5) Edna	Goulart	:	emgoulart@uol.com.br		
6) Marianne	Lacomblez	:	lacomb@fpce.up.pt		
7) Tine	Roth	:	roth.tine@gmail.com		
8) Marianna	Verissimo	:	mverissimo@pucminas.br		
9) Alvaro	Casas	:	alvaro.casas.gorgal@gmail.com		
10) Patrick	Ryvalski	:	Patrick.Rywalski@iffp-suisse.ch		
11) Laurence	Belliès	:	laurence.bellies@wanadoo.fr		
12) Abdesselam	Taleb	:	ab_taleb@hotmail.fr		
13) Remy	Jean	:	remy.jean1@sfr.fr		
14) Abdahlah	Nouroudine	:	abdanouroudine@yahoo.fr		
15) Collectif	 Animergologie	:	 christinemartin@hotmail.fr,	 to.simon99@gmail.com,	

christine.halapi@he-arc.ch		
16) Jean-Luc	Denny	:	jlunistra@unistra.fr		
17) Marcelle	Duc	:	duc@univ-tlse2.fr		
18) Josiane	Jenczak	:	josiane.jenczak@sfr.fr		
19) Luc	Justet	:	luc.justet@gmail.com		
20) Jacques	Rollin	:	jrrollin@orange.fr		
21) Magda	Scherer	:	magscherer@hotmail.com		
22) Monica	Bianco	:	mofbianco@gmail.com		
23)					Maristela	Losekann	:	losekann@terra.com.br	
	
	
	
0	vote	contre	/	1	abstention	:	32	votes	pour	
Tous	les	candidats	au	Bureau	sont	élus.	
	
L’ordre	du	jour	étant	épuisé,	l’Assemblée	générale	se	termine	à	19H05.	
	
Pour	le	Bureau	sortant	
	 	 	 	 	
Liliana	Cunha,	Secrétaire	générale				Yves	Schwartz,	Président	

   
	


